
 

 

 

L’approche globale cherche à éviter les pertes d’équilibre sanitaire au sein d’un troupeau. Elle a 

pour objet l’animal dans son environnement, c'est-à-dire considérant son alimentation, ses 

conditions de logement, la relation à l’éleveur et aux autres animaux du troupeau, etc.  

 

Le CIVAM Bio 09, animateur du GIEE Prévenir le parasitisme, a contribué au projet OTOVEIL* piloté par l’ITAB. Ce projet était 

riche d’une grande diversité d’acteurs de l’élevage bio : recherche, GABs, chambres d’agriculture, fermes expérimentales de 

lycées agricoles, sociologues, groupement éleveurs/vétérinaires…  

 

Ensemble nous avons formalisé une application concrète pour remonter aux causes des problèmes, gagner en autonomie, 

mieux anticiper : la méthode Panse-Bête. 

 

 

 

La gestion de la santé en élevage bio donne priorité à la prévention et aux méthodes naturelles, interdit les traitements 

chimiques systématiques, et autorise les traitements allopathiques curatifs au cas par cas. 

 

Les produits 

phytothérapiques, les 

produits 

homéopathiques, les 

oligo-éléments, … sont 

utilisés de préférence 

aux médicaments 

vétérinaires 

allopathiques chimiques 

de synthèse ou aux 

antibiotiques. 

 

D’après : C. Experton (ITAB), O. 

Linclau (GAB 44) 

 
 

 

► Pratiques d’élevage 
VIDE SANITAIRE, ALTERNANCE FAUCHE / PATURE, 

ALIMENTATION… 

► Renforcement du système immunitaire 
COMPLEMENTATION 

► Stimulation du système immunitaire 
HOMEOPATHIE, ACUPUNCTURE, MEDECINE 

MANUELLE… 

► Complémentation  
PHYTOTHERAPIE, AROMATHERAPIE 

OLIGOELEMENTS, ARGILE… 

► Lutte contre l’agent pathogène   
MÉDECINE SUBSTITUTIVE (PHYTOTHÉRAPIE, 

AROMATHÉRAPIE…) 

► Soulagement des animaux  

► Lutte contre l’agent pathogène 

TRAITEMENT CHIMIQUE DE SYNTHESE 

 

CIVAM Bio 09, 2020. 

C. Cluzet, d’après les 
travaux d’OTOVEIL, projet piloté par 

l’ITAB (2016-2019). 
 



 

 

Afin de formaliser une démarche pour la prévention et la 

surveillance des troupeaux, Panse Bête propose de : 

► Résoudre les déséquilibres aboutissant à des 

maladies,  

► Identifier les sources d’amélioration pour le troupeau 

dans son ensemble, 

► Etablir un plan d’action.   

Elle permet de remonter aux causes d’un souci de santé, et 

d’envisager dans leur globalité des facteurs que l’on n’aurait 

pas forcément pensé à mettre en relation.   

Plusieurs façons de s’en servir :  

► Mémo pour des rappels sur les causes de maladies,  

► Support de travail en groupe d’éleveurs sur la santé 

► Support d’accompagnement éleveur/ conseiller-

animateur 

► Dans l’enseignement agricole…

Observations dans le troupeau et collecte des données sanitaires disponibles au travers de 7 pôles 

Regard global 

sur le 

troupeau 

Reproduction 
Maladies 

métaboliques 

Santé mammaire 

et qualité du lait 

Santé des 

jeunes 
Parasitisme Santé des pieds 

Dans chaque pôle, ou sur l'un qui semble prioritaire, les indicateurs d'alerte qui dépassent les valeurs 

habituelles "de bonne santé" sont retenus... 

EXEMPLE D'INDICATEURS DE LA REPRODUCTION EN CHÈVRES LAITIÈRES : 

• Poids des chevrettes à la 1ère mise à la reproduction (Alerte si < 35 kg) 

• Etalement des mises bas (Alerte si < 95 % des femelles sur 2 mois) 

• % de chèvres ayant un problème de non-délivrance (Alerte si > 5-10 %) 

• % de mises bas difficiles (Alerte si > 5 %) 

•  % avortements dans le dernier tiers de gestation (Alerte si > 3 avortements en une semaine) 

Dans mon élevage, les mises bas s’étalent sur plus de 2 mois. 

 
Pour chaque indicateur d’alerte, on remonte aux causes possibles : 

Alimentation 

 

• La ration azotée est-elle équilibrée 

? 

• Est-elle de bonne qualité 

(mycotoxines, phyto-

œstrogènes...) ? 

Logement 

• L’espace de vie est-il suffisant ? 

• Chèvres et chevrettes sont-elles 

séparées (comportement des mâles 

?) 

• Le bâtiment est-il bien isolé et ventilé 

pour les T° de bien être (0-25° en 

caprin) ? 

 

Conduite 

 

• Le nombre de boucs est-il 

suffisant ? 

• ... etc 

 

 

Lorsque des alertes sont dépassées, certaines causes peuvent être rapidement identifiées et traitées. 

D’autres paramètres multifactoriels vont se distinguer et on pourra identifier des axes pour améliorer la santé 

globale :  logement, alimentation, etc. 



 

 

Il existe un « Panse-Bête » pour chacun : ovin lait, ovin 

allaitant, caprin lait, bovin lait et bovin allaitant.  

 

Pour consulter les fiches et conclusions d’OTOVEIL, les 

vidéos, la méthode Panse-Bêtes, la bibliographie en santé 

animale… une seule page :  

→ www.itab.asso.fr/programmes/otoveil.php 

 

L' application web  

→ www.panse-betes.fr 

 

Panse bête n’apporte pas des solutions toutes faites, elle ne 

remplace pas non plus une consultation vétérinaire ! Panse-

Bête pose des questions, oriente la réflexion, pour trouver les 

causes multifactorielles aux maladies exprimées par les 

animaux.  Venez l’expérimenter lors des rencontres en 

élevage !   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

* OTOVEIL (CASDAR de l’ITAB, 2016-2019) qui s’était fixé comme objectif de développer 

des outilst et organisationnels de conseil pour la surveillance et la prévention sanitaire dans 

les élevages biologiques.   

Au niveau du troupeau, l’équilibre est appréhendé par certains éleveurs et ou leurs 

conseillers comme un troupeau avec peu d’animaux malades, recevant peu d’intrants 

médicamenteux. 

Cet équilibre serait plus ou moins stable dans le temps. Une perte d’équilibre à l’échelle du 

troupeau se caractérise par différents troubles, l’expression de plusieurs maladies, des 

problèmes de reproduction et de bien-être animal.  

OTOVEIL s’est attaché à voir si cet équilibre avait une réalité statistique, si des facteurs favorables ou défavorables pouvaient 

être précisément identifiés, pour aboutir à des conseils sur l’approche globale en élevage.  

Partenaires : Institut de l’Elevage, SARL Ferme expérimentale de Thorigné d’Anjou, Chambre Régionale d’Agriculture de 

Franche Comté, AVEM, AntiKor-AVER, GAB 44, CIVAM Bio 09, CIVAM BLE 64, CIVAM haut Bocage, EPLEFPA de St 

Genest Malifaux, EPLEFPA de Tulle-Naves, ESA Angers, GERDAL, GIE Zone verte ; INRA 

“ 
Après ces 3 années de travail au sein du GIEE, il faut se résoudre à l’évidence :  pas de réponse unique, pas de recette 

simple. Non pas que j’y croyais vraiment, mais on croit toujours un peu au miracle… ! Finalement, cette observation du 

parasitisme révèle c’est toute la réalité complexe de l’équilibre global d’un troupeau. Il nous faut apprendre, observer 

encore et toujours nos bêtes, notre terrain, nos pratiques. 

Alimentation en bâtiment, gestion de pâture, complémentation minérale, plantes médicinales, conditions climatiques, 

gestion du ou plutôt des stress en tout genre, regard sur la salubrité des bâtiments… Le parasitisme de nos troupeaux 

est un révélateur, qui vient nous interroger sur une globalité.  

Le terrain d’exploration est infini… Et c’est bien pour ça que ce métier est passionnant ! 

http://www.itab.asso.fr/programmes/otoveil.php
http://www.panse-betes.fr/

